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Les initiatives syndicales et entrepre-
neuriales de salariés pour la participa-
tion au façonnage du travail 4.0 au sein 
du secteur européen des TIC et du co-
mité d’entreprise européen de la Deut-
sche Telekom 

Les participants au projet organisent un groupement 
de coopération au niveau européen des groupes de 
représentation des intérêts sur la thématique « nu-
mérisation et travail 4.0 ». 

La mesure fait le lien entre la création d’informations 
et de stratégies spécifiques au secteur d’activité de 
syndicats et les approches européennes des comités 
d’entreprise européens avec l’exemple du CEE de la 
Deutsche Telekom. 

Elle s’intéresse aux chances en matière de politique 
de qualification et d’emploi générées par les techno-
logies numériques d’avenir ainsi qu’à l’impact sur le 
travail, les qualifications et l’emploi sur les sites eu-
ropéens. 

La mesure a comme objectif de 

 renforcer les compétences des employées 
pour faire face au changement numérique, 

 préparer les représentations des employés 
aux défis accompagnant le « travail 4.0 », 

 les informer sur les opportunités et les risques 

 développer des perspectives spécifiques au 
secteur d’activités et des modèles d’action au 
niveau de notre entreprise. 

Les représentants des employés au niveau des 
syndicats et de l’entreprise seront soutenus dans 
l’anticipation des changements liés à la numérisa-
tion ainsi que dans la participation au façonnage 
des standards pour le travail 4.0 en résultant. 
 

Bulletin  
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« Que devons-nous faire pour aller de l’avant au niveau de la politique 
de l’innovation ? »  

 Nous devons attirer les bonnes personnes dans notre entreprise 

 Nous devons de nouveau équilibrer les horaires de travail (travail 
agile / équilibre entre vie professionnelle et vie privée) 

 Nous devons dépasser et transformer les structures existantes 
(processus, critique du changement) 

 Nous devons faire en sorte que nos employés soient enthousiastes 
vis-à-vis du processus (création d’équipes du haut vers le bas, in-
novations avec des chances de succès, planification réaliste) 

 Toute l’équipe d’encadrement doit travailler de manière authen-
tique  

 Créer des équipes à tous les niveaux 

 Objectifs réalistes et planification financière (afin de développer et 
de tester des projets ; prévoir des échecs) 

 Apprendre le fonctionnement du travail agile 

 Investir dans la coopération entre employés âgés et jeunes 

 Attitude ! (Équipe & valeurs) » 

Atelier européen « numérisation et innovation » 

les 24/25 octobre 2018 à Vienne (Autriche) 

Discussion entre M. Dr. Andreas Bierwirth (PDG de T-Mobile Autriche) et les 
membres de l’atelier 
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TREND MONITOR 
Deutsche Telekom 2018 

Re-
turns 

EUROPE 

No. EWC countries 

TRENDS & PERSPECTIVES  +  +/- - 
Please mark the trend:  

Perspectives will be: positive or equal or negative 

Digitisation & Innovation  
  

 

     Expansion of business 11 7 4  

     New products and services 11 8 3  

     New technologies 10 9 1  

     Research & development 7 3 4  

     Investment 8 3 5  

    EMPLOYMENT       Trend 7 1 24 4 

EXPECTATIONS  from the perspectives of employees 

Types of employment  
  

 

Regular employment 11 4 4 3 

Temporary workers 10  5 5 

     Work contracts 9 1 3 5 

Crowd workers  8  2 6 

High skilled employees 10 7 3  

Low skilled employees 9 1 1 7 

Work 4.0 standards     

    Job quality 11 4 5 2 

    Enrichment of work 11 3 5 3 

    Working time 11 3 6 2 

    Work loads 11  4 7 

    Flexibility at work 11 9 1 1 

    Responsibility at work  
    (time and tasks) 

11 4 5 2 

    Skills & Competences  11 7 2 2 

    Work-life balance  11 4 4 3 

    Workers' rights & participation 11 1 6 4 

 

Les processus opérationnels sont intégrés de manière de plus en plus approfondie grâce à la numérisation et la mise en ré-
seau. Au sein de l’entreprise, le flux de données crée le lien vertical entre les processus individuels : des données actuelles con-
cernant les matériaux, les processus et les cycles de tous les départements – que ce soit le développement, l’administration, les 
services ou la distribution – sont disponibles à tout moment. Les entreprises relient les données à celles de leur fournisseurs, 
partenaires et clients dans le cadre de chaînes de valeur horizontales. Les activités peuvent ainsi être coordonnées de manière 
globale à travers toute la chaîne de valeur, qu’il s’agisse du développement, de prestations de services ou de la production. On 
peut ainsi réaliser des adaptations rapides et des produits personnalisés. 

Au sein de l’économie numérique, les profils d’activité, les formes de travail et les exigences en matière de qualification vont 
également changer : les délimitations obsolètes entre les activités de développement, de production, d’administration, de pres-
tation de service et de nature intellectuelle s’effacent. La part des prestations de développement se basant sur le savoir va aug-
menter au sein de processus collaboratifs d’équipe. 

On peut déjà le constater aujourd’hui : La numérisation ne va pas uniquement modifier les processus mais aura également un 
impact sur la logistique, l’assurance qualité, la maintenance, les services, le management, l’administration et le développement. 
Il semble certain que les structures d’emploi, les systèmes de travail et le travail au sens strict vont changer de manière con-
sidérable au courant des années à venir. 
 

 

 
À ce propos, nous avons élaboré un trend monitor européen en 
2018 englobant les évaluations des membres des CE nationaux. 

D’après ce trend monitor, l’entreprise est bien positionnée en ce 
qui concerne les paramètres centraux (nouveaux domaines 
d’activité, produits, services et technologies). On s’attend à ce 
que l’entreprise renforce sa position dans le domaine de la re-
cherche, du développement ainsi qu’au niveau des investisse-
ments. 

En ce qui concerne le développement futur du travail et de 
l’emploi au sein du groupe, l’évaluation est mitigée : malgré la 
tendance positive vers plus d’emploi régulier et du travail hau-
tement qualifié, le développement en matière de contrats de 
travail précaires est vu de manière très critique. La part de main 
d’œuvre peu qualifiée dans la masse salariale va continuer à 
baisser à l’avenir. 

Les changements concernant la politique de travail suite à la 
transformation numérique au sein de la Telekom sont également 
vus avec scepticisme. On s’attend très clairement à une augmen-
tation de la charge de travail. Malgré les attentes positives en 
matière de gain de flexibilité et de possibilités de formation con-
tinue, il semble difficile de prévoir clairement l’impact sur 
l’organisation et la gestion du travail. Il semble donc d’autant 
plus important d’expliquer la transformation structurelle numé-
rique d’un point de vue des salariés et de concrétiser la participa-
tion au façonnage des changements l’accompagnant. 
 
 

Numérisation, innovation & travail 4.0 

Quelle est l’opinion des représentantes et représentants au 
sein du comité d’entreprise européen de la Deutsche Telekom 
concernant les changements suite à la numérisation ? 

Est-ce que le groupe est bien préparé pour faire face aux déve-
loppements futurs ? Quelles sont les opportunités – quels sont 
les risques ? 
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Nos ateliers sur le travail 4.0 

Suite à la numérisation, les tâches transfrontalières vont de-
venir plus nombreuses, elles deviennent plus importantes et 
impactent le travail dans toutes les sociétés du groupe. Au 
cours de nos ateliers thématiques, nous allons procéder à un 
échange au niveau européen et élaborer nos propres exi-
gences envers un façonnage de l’innovation dans l’intérêt de 
nos salariées et salariés au sein du groupe Deutsche Telekom. 

Lors de deux votes (une enquête par écrit et un sondage oral 
dans le cadre du CEE), nous avons accepté les 3 priorités sui-
vantes pour les thématiques principales des ateliers sur le 
travail 4.0 : 

(1) Numérisation de bout en bout 

(2) Travail Agile 

(3) Edge Computing 5G 

À travers ces priorités, nous orientons le regard vers notre 
avenir ainsi que sur nos stratégies et processus commerciaux 
qui ne sont pas encore entièrement mis en œuvre et donc 
ouverts à une participation orientée vers le personnel. 

Nous allons effectuer trois ateliers thématiques avec tous les 
membres du CEE des différents pays et le soutien de tous les 
syndicats participant au projet d’ici la moitié de l’année 
2019. 

Participation au façonnage du travail 4.0 dans le monde du travail numérique 

Dokumentation 
Ergebnisse aus  
WS 1 + WS 2 

Dokumentation 
Ergebnisse aus  
WS 1 + WS 2 

 

Tirer profit  

de la numérisation  

pour le travail  

et l’emploi
 

     Sophia Reisecker (GPA-djp, AT)  

« Nous voulons apporter notre expérience, notre  
savoir et notre savoir-faire, afin qu’on n’oublie pas les 
intérêts des employés. 

Nous nous focalisons sur les changements dans le mon-
de du travail numérique et le façonnons de    manière 
active. À travers notre projet européen, nous voulons 
encourager la discussion, rendre accessible l’expérience 
et élaborer des propositions proches de la pratique. Les 
comités d’entreprise et comités d’entreprise européens 
devraient pouvoir utiliser les résultats afin de façonner 
la numérisation au sein de leurs entreprises dans 
l’intérêt des employés. » 

Le travail 4.0 ne nécessite pas moins, mais plus 
d’implication à tous les niveaux. » 
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En bref 

Un processus d’entreprise est par définition de bout en 
bout – cela signifie du début jusqu’à la fin et fait allusion au 
fait qu’un produit ou une prestation de service sont à voir de 
manière globale. Des solutions isolées ne sont pas durables 
et ne peuvent pas répondre aux exigences en matière 
d’orientation client et de processus efficaces. 

En fonction de leur étendue, les observations de bout en 
bout peuvent être faites sur l’organisation entière, des pro-
cessus isolés ou la simple infrastructure des systèmes. 

Dans ce cadre, nous nous sommes focalisés sur 4 éléments 
principaux : 
1. Quelle est l’étendue potentielle de commercialisation 

d’un produit ? Qui achète et qui n’achète pas ? 
2. Comment utilise-t-on les produits ? Quelles fonctionnali-

tés manquent ou sont superflues ? 
3. Les processus fonctionnent-ils ? Est-ce qu’ils fonction-

nent bien ? 

4. Est-ce qu’une chaîne de systèmes fonctionne au niveau 
technique et en répondant aux exigences ? 

 
 

     
 
 
 
 
 
 

 
 
 

Lothar Holzwarth 
Conseil pour les comités  
d’entreprise et le  
management 

 

EXTRAIT DE LA DISCUSSION DU GROUPE DE 
TRAVAIL 1 

Il n’existe au sein du groupe Telekom pas de numérisation 
continue de bout en bout tout au long de la chaîne de va-
leur que ce soit au niveau national ou européen. La chaîne 
des processus est morcelée en chaînes de processus par-
tiels au niveau européen ou dans les sociétés nationales 
individuelles. 

Défis 
- la chaîne des processus n’est pas stable (rupture de 

support) 
- L’approche de bout en bout pertinente concerne les 

réseaux, la distribution, la gestion et le Controlling 
- impactées sont toutes les fonctions transversales 

(comptabilité, RH, Controlling) ainsi que les départe-
ments techniques (automatisation de la planification 
réseau, analyse des erreurs, planification opération-
nelle des installateurs) 

- le travail et l’activité changent (bureau à domicile, open 
space, travail partagé) ; des emplois sont supprimés 

 

 

 

 

 

Approches pour la participation 
- Planification et gestion : information et définition des 

objectifs prévoyantes 
- les processus doivent être spécifiés en avance  
- une mesurabilité en fonction de critères fixes est 

indispensable 

- Des spécialistes doivent être disponibles 

- Réaliser la codétermination des employés 

- Inclure les employés dans les processus - enthousias-
mer les collaborateurs 

- Tirer profit de la compétence en information 

- Tester les nouveaux systèmes de manière fiable 

- Gestion des compétences : qualification des collabora-
teurs 

- De nouvelles structures organisationnelles 

 
 

Dokumentation 
Ergebnisse aus  
WS 1 + WS 2 

Dokumentation 
Ergebnisse aus  
WS 1 + WS 2 

Dokumentation 
Ergebnisse aus  
WS 1 + WS 2 

« Partant de l’analyse de la 

situation actuelle, nous  

souhaitons évaluer le  

potentiel novateur des 

chaînes de processus partiels 

numérisées au niveau euro-

péen et dégager les risques 

et opportunités pour le tra-

vail et l’emploi dans les pays 
participants. » 

CE QUE NOUS VOULONS RÉALISER 

Dans tous les départements : un développement 
systématique du personnel et une qualification 
continue des collaborateurs afin de les préparer 
aux nouvelles exigences 
 

Groupe de travail 1 (de gauche à droite): Johannes Hofmeister (AT) 
Drahoslav Letko (SK). Eduard Filek (CZ), Miroslav Gabor (SK) 
(von links nach rechts) 

Présentation des résultats en session plénière  
Sophia Reisecker, GPA-djp (Austria)  

 Priorité 1 : Numérisation de bout en bout 
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EN BREF 

L’importance de méthodes agiles n’a cessé de croître au 
courant des dernières années. Cela vaut surtout – mais plus 
seulement – pour le secteur des TI. 

Les méthodes de travail agile suivent les principes suivants 
(sélection) : 

o Satisfaction de la clientèle grâce à une mise à disposition 
rapide et en continu de logiciels de haute qualité 

o Mise à disposition de logiciels en état de fonctionnement 
en intervalles réguliers,  

courts de préférence (quelques semaines ou mois) 

o Coopération quasi quotidienne d’experts et de dévelop-
peurs au long du projet (p.ex. : la propriété collective du 
code (Collective Code Ownership) 

o Mise à disposition de l’environnement et d’une assistance 
dont les individus motivés ont besoin afin de remplir leurs 
tâches 

o Respecter une vitesse de travail régulière des donneurs 
d’ordre, des développeurs et des utilisateurs pour un dé-
veloppement durable 

o Focalisation continue sur l’excellence technique et un bon 
design 

o La simplicité est essentielle 

o Autogestion des équipes lors de la planification et de la 
réalisation 

o Réflexion des équipes sur elles-mêmes concernant leur 
propre comportement et une adaptation en vue d’une 
augmentation de l’efficacité 

PRIORITÉ 2 : Travail agile 

   
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

Dr. Nadine Müller  
(Vereinte Dienstleistungs- 
Gewerkschaft | ver.di, DE)  

 

 

 
 

CE QUE NOUS VOULONS RÉALISER 

 Planification du personnel stratégique               
(qualification, gestion des compétences) 

 Directive (code) sur les différents domaines 
d’application du travail agile 

 Un guide CEE énumérant des standards minimum 

« Si l’on pense « agile »  

au sein de la Telekom, on 

ne s’arrête pas aux    

frontières. Nous avons 

besoin de règlements 

obligeant l’employeur 

d’appliquer les droits   

découlant de la codéter-

mination allemande 

également dans d’autres 
pays. » 

Groupe de travail 2 (de gauche à droite): Reiner Ginko (DE),   
Michael Liebenow (DE), Ersébet Varga (HU), Péter Szabó (HU) 

EXTRAIT DE LA DISCUSSION DU GROUPE DE 
TRAVAIL 2 
« Agile » n’est pas synonyme d’une flexibilité sans limites et 
d’un travail sans règlementations. L’employeur essaye 
d’économiser des coûts à travers la flexibilisation et le desk-
sharing et ainsi de promouvoir l’auto-exploitation des sala-
riés. Travail agile signifie : Chaque individu et son équipe 
procèdent à une planification commune. 

Approches pour la codétermination 

- Description détaillée où le travail agile fait sens et de-
vrait être introduit 

- Règlement pour moins de contrôle (réduction de 
l’hiérarchie) et gestion indirecte 

- Structure des rémunérations et sécurité des rémunéra-
tions  

- Pierres angulaires pour une règlementation des horaires 
de travail (p.ex. respect des pauses, également des     
micro-pauses) 

- Forcer la formation continue > planification stratégique 
du personnel pour la numérisation > définir les tâches 
de l’avenir (enrichissement des tâches au lieu de licen-
ciements) 

- Améliorer les moyens pour des formations pratiques 
dans un futur proche, également du coaching et de la 
médiation pour les équipes (pré-qualification et post-
qualification) > Initiative de compétences  

- Codétermination des rôles et des responsabilités > qui 
décide au sein des Tribes ? (qui gère les cas d’arrêt ma-
ladie, vacances etc.) 

- Renforcement des structures pour une codétermination 
qualifiée 

- Mobiliser et inclure le savoir-faire des salariés 

- Mettre en place des moyens de consultation sur le ter-
rain > directement demander aux collaborateurs >  de-
mander leur avis sur l’efficacité d’un règlement  

- Créer de l’espace du bas vers le haut  

- Renforcer la responsabilité au sein des équipes ; elles 
doivent avoir la possibilité de décider de leur propre vi-
tesse 

- Pour le CEE : le CEE doit développer sa propre concep-
tion ; définition d’un règlement obligatoire au niveau 
européen, d’un règlement obligatoire pour le travail 
agile et un guide pour la mise en œuvre et l’application 
au niveau européen 

 



NEWSLETTER | 6 

 

 

 

 
 
 

 
 
 
 
 

Odysseus Chatzidis  
(Président du CEE  
de la Deutsche  
Telekom, DE)  

 

 
  

EN BREF 

En opposition au Cloud Computing, l’Edge Computing est 
une forme de traitement de données décentralisée aux 
limites du réseau, le soi-disant Edge (angl. pour limite ou 
bord). L’Edge Computing est une architecture TI ouverte et 
répartie, le traitement décentralisé en est l’une des carac-
téristiques principales. L’Edge Computing crée ainsi non 
seulement la base pour l’informatique mobile mais aussi 
pour les technologies de l’internet des objets (IdO). En fait, 
dans le cadre de l’Edge Computing, des données 
d’appareils (mobiles), d’un ordinateur local ou d’un serveur 
sont traitées directement, sans transfert vers un centre de 
données.1 

L’Edge Computing et la 5G. Toutes les applications de l’IdO 
comme par exemple dans le cadre de la communication de 
voiture à voiture, la sécurité publique et les réseaux de 
capteurs de villes intelligentes (Smart Cities) nécessitent 
une connectivité d’appareil à appareil plus fiable et évolu-
tive que celle que les réseaux LTE peuvent fournir. (...)    
Cela souligne encore une fois que surtout l’Edge Computing 
va jouer un rôle important pour le réseau 5G afin de le 
soulager. Puisque, grâce à l’Edge Computing, les quantités 
énormes de données générées par les appareils reliés à 
l’IoD sont traitées directement aux limites du réseau. 
L’Edge Computing réduit ainsi la latence de manière      
significative et devient ainsi un élément décisif pour le 
succès des scénarios 5G.2 

1)  https://www.cloudcomputing-insider.de/was-ist-edge-computing-a-
742343/ 
2)  https://www.funkschau.de/telekommunikation/artikel/156877/ 

 

PRIORITÉ  3 :  Edge Computing | 5G 

EXTRAIT DE LA DISCUSSION DU GROUPE DE TRA-
VAIL 3 

Les innovations ont un rôle décisif dans la compétition. Nous 
faisons partie d’une entreprise innovante qui se doit de réus-
sir ; pour atteindre le succès, il faut procéder à des change-
ments sur tous les niveaux – au niveau des clients, des collabo-
rateurs et des cadres. Afin d’aller de l’avant dans ces do-
maines, les employés doivent être inclus avec leur savoir-faire 
et leur savoir pratique. 

Points de départ pour la participation 
Les innovations numériques (Edge Computing 5G) sont source 
d’opportunités pour la décentralisation de processus et de 
services au profit des employés.  
Pour réaliser cela, il faut repenser les activités d’innovation: 

- Inclure les représentants des parties prenantes (lors de la 
planification, du développement, de la mise en œuvre) 

- Développement d’une culture de la confiance réciproque 

- Acquisition de compétences en continu et création de 
connaissances (formation tout au long de la vie)  

L’innovation nécessite des conditions cadre transparentes et 
des exigences homogènes vis-à-vis du management 

- des conventions pilote afin de créer des repères et de 
comprendre les domaines nécessitant une règlementation 

- des lignes directrices afin de pouvoir nous orienter et en 
tant que grille pour un contrôle permanent 

- concevoir les innovations de manière favorable aux em-
ployés (informer les collaborateurs, tester les produits, 
former les collaborateurs pour de nouvelles tâches) 

- identifier les secteur de croissance pour l’entreprise (con-
venir d’un plan de restructuration ; ensemble avec 
l’employeur : fonds de qualification) 

- avant l’introduction, achever une phase test de bout en 
bout avec les collaborateurs ; test au sein de l’entreprise, 
avec nos propres experts 

- évaluation de l’impact de la mesure (qualité, effort à four-
nir, coûts) 

Nous devons devenir plus réactifs en matière d’innovation 
afin de garantir la sécurité des employés ! 

 
 

 
 

Dokumentation 
Ergebnisse aus  
WS 1 + WS 2 

« Nous voulons pouvoir  

façonner les innovations so-

ciales au niveau européen ! 

L’Edge Computing nous  

permet de proposer des  

solutions personnalisées. 

Nous voyons des chances et 

possibilités dont l’entreprise 

et les salariés peuvent tirer 
profit. » 

CE QUE NOUS VOULONS RÉALISER 

Un cadre européen pour de bonnes conditions de 
travail accompagnant les processus d’innovation 
dans de nouveaux domaines d’activités et qui 
peut être adapté de manière flexible aux  
exigences futures 

Groupe de travail 3 (de gauche à droite): Virginie Labrousse 
(FR), José Carlos Hernandez (ES), Odysseus Chatzidis (DE) 
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DE 
Arbeit und Leben Bielefeld e.V. 
(DGB|VHS) 

 

DE 
Europäischer Betriebsrat (EBR) | 
European Works Council (EWC)  
Deutsche Telekom 

EBR | EWC    
Deutsche Telekom 

AT 
ÖGB, Gewerkschaft der Privatan-
gestellten, Druck, Journalismus, 
Papier (GPA-djp)  

HR 
Hrvatski sindikat  
telekomunikacija 

 

ES 
Commissiones Obreras,  
Federación de servicios 

 

 
 

BE UNI Europa 

 

DE 
Vereinte Dienstleistungs-
gewerkschaft 

 

PL 
NSZZ "Solidarnosc"  
T-Mobile Polska S.A. 

 

HU Tavközlesi Szakszervezet 
 

GR 
Greek Telecom Employees'  
Federation  

RO 
SINDICATUL NATIONAL din  
TELECOMUNICATII 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

   

   DigiT 
 

NUMÉRISATION ET TRAVAIL 4.0 
Une nouvelle ère de l’information, de 
la consultation et de l’implication ac-
tive des syndicats et du CEE au sein du 
secteur européen des TIC, s’orientant 
aux Meilleures Pratiques transfé-
rables suivant l’exemple de la Deut-
sche Telekom (DigiT) 

VP|2017|008|0019 
 

DigiT renforce les compétences du côté des 
employés pour le changement numérique 
 
DigiT soutient les représentations des inté-
rêts au sein des entreprises et des syndicats 
dans l’objectif de pouvoir réagir aux défis 
liés au travail 4.0 
 
DigiT promeut les perspectives de la poli-
tique de l’emploi et les approches de la part 
des entreprises afin de pouvoir contribuer 
au façonnage du monde de travail numé-
rique 
 

Avec le soutien financier de la   
Commission Européenne 

 
La responsabilité exclusive incombe aux au-
teurs et la Commission ne saurait être tenue 
pour responsable de l’usage fait de 
l’information ci-incluse. 

Mentions légales 
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Responsable : Dorothee Hildebrandt 
Rédaction : Gisbert Brenneke 
Photos : Deutsche Telekom AG| Arbeit und 
Leben Bielefeld 
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Promoteurs du projet & codemandeurs  
(partenaires stratégiques) 

Organisations associées (partenaires opérationnels) 

PARTENARIAT EUROPÉEN 

www.digit-project.eu 


